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OBJECTIFS

MÉTHODOLOGIE

RÉSULTATS

Programme EPR
Évaluation et Prise en compte des Risques naturels et technologiques

Conception et réalisation : Cemagref,  Anne-Paule Mettoux et Françoise Cédra

Quatre étapes méthodologiques :

la préparation (réalisation d'un 
guide d'entretien autour de 6 
thématiques : lieu, matière, 
durée, modes de gestion, 
confiance, éthique)

le recrutement (entretiens 
individuels et de groupes 
auprès de la population 
riveraine d’un ancien site 
d’exploitation)

le recueil de données 
(entretiens semi-directifs 
à partir du référentiel 
des thématiques)

l'analyse des discours et 
des perceptions, soit des 
représentations sociales
recueillies par entretien. 

L’étude a permis une première connaissance des divers points de 
vue, des demandes et préoccupations, voire des souffrances 
constatées dans la population interviewée, riveraine des actuels 
stockages. Tout semble s’articuler autour d’un souhait 
d’information, de compréhension, de réflexion, afin de réduire les 
incertitudes — et les risques — associés à la présence des 
matières radioactives à vie longue. Le souhait, parfois, d’être 
rassuré côtoie le besoin d’échanges, de mise en commun autour du 
risque collectif. Dans l’état actuel des choses, l’information voulue 
comme le forum d’échange semblent faire défaut.
Les données étayent l'intérêt d'actions d'information ou de débats : 
locaux, nationaux

Localisation des 
principaux sites 
miniers

Améliorer la connaissance de la demande 
sociale portant sur la gestion des sites de 
résidus miniers d'uranium.

Formuler des recommandations pour une 
meilleure prise en charge de cette demande, 
une meilleure information mutuelle et un 
dialogue social autour de la gestion des 
résidus.

Tirer les enseignements de cette étude de 
cas pour éclairer les enjeux et les possibilités 
de dialogue autour d'autres types de stockage 
de déchets radioactifs (mise en relation avec 
une étude simultanée portant sur la gestion 
des déchets à haute activité).

Combler le vide d'action et de représentation rempli aujourd'hui par les 
"affaires"

– Organiser une plate-forme d'information et de dialogue
Afficher la présence active des gestionnaires

– Reconnaître les aspects négatifs afin d'accroître la crédibilité
– Présenter les dispositifs conçus pour maîtriser les dangers

Possibilité de tirer des enseignements de l'expérience riveraine actuelle 
pour préparer l'accueil d'un futur stockage :

– construire le lien entre le bénéfice industriel et la charge  à assumer   
de la gestion des déchets
– élaborer la représentation de ce qui est placé dans la terre locale
– nommer des riverains 'inspecteurs' pour contrôler la conformité des 
objets à stocker.


